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La nouvelle ville d'Ottawa, 
qui est née de la fusion de 
11 municipalités, a récem­
ment adopté par un vote 
de 17-5 une politique sur 
les services en français.
Elle a aussi demandé à 
l'Ontario (16 conseillers 
en faveur, 5 contre) que 
la province modifie sa loi 
de 1999 sur la fusion 
municipale, afin d'exiger 
que l'administration de la 
ville et la prestation des 
services municipaux à la 
population se fassent en 
français et en anglais, 
conformément à la politi­
que de bilinguisme adoptée 
par le conseil municipal.

Suite, page 2

Ottawa (AP F) : Le gouver­
nement fédéral va laisser le 
temps au gouvernement de 
l'Ontario de répondre favo­
rablement à une requête de 
la ville d'Ottawa, qui sou­
haite que la province impose 
un statut linguistique bilin­
gue à la capitale du pays.
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Ottawa bilingue : le fédéral 
attendra avant d'agir

(Suite de la p. 1)
Le premier ministre Mike 

Harris a déjà rejeté la requête, 
avant même de recevoir la ré­
solution du conseil.

Pour le moment, Ottawa 
se retient à deux mains pour 
ne pas intervenir. Lors d’une 
table ronde organisée par le 
groupe parlementaire Canada- 
Belgique, le ministre responsa­
ble des langues officielles, 
Stéphane Dion, n’a pas caché 
où il logeait dans cette his­
toire : « Il me semble que la 
ville d’Ottawa, qui a tous les 
avantages d’être une capitale, 
devrait en avoir les devoirs. Si 
la demande du maire était 
adressée à la Chambre des 
communes, on applaudirait à 
deux mains.» Il a souhaité au

premier ministre Mike Harris 
«une bonne réflexion», sans dé­
voiler plus clairement ses inten­
tions.

Le député d ’Ottawa- 
Vanier, Mauril Bélanger, l’un 
des rares à la Chambre des 
communes à avoir le courage 
de brasser le dossier linguisti­
que, souhaite l’intervention du 
fédéral si le gouvernement 
ontarien refuse d’agir.

«Il y aura un vote à l’As­
semblée législative de l’Onta­
rio, même si le gouvernement blée législative n’accède pas à le pouvoir légal d’intervenir, 
ne le veut pas. J ’espère que la demande, je suis d’avis que même si les municipalités relè- 
l’Assemblée législative saura le gouvernement du Canada vent des provinces en vertu de 
écouter la volonté de la popu- aura un im pératif moral la Constitution. «Ottawa n’est 
lation canadienne. Lorsqu’on d’agir.» pas une ville comme les autres»
voyage, les gens sont surpris Le sénateur et constitu- dit-il, puisque c’est là où siège 
d’apprendre que la capitale tionnaliste Gérald Beaudoin du gouvernement canadien : «Il 
n’est pas bilingue. Si l’Assem- est convaincu que le fédéral a est dans l’ordre des choses que

la capitale d’un pays bilingue 
soit également bilingue.»

«La Ville d ’O ttaw a, 
comme municipalité, ne relève 
que de l’Ontario. Mais dans 
certains domaines, elle peut 
tomber sous la compétence fé­
dérale en vertu du pouvoir ré­
siduel fédéral.»

La Commissaire aux lan­
gues officielles pense également 
que le gouvernement fédéral a 
un rôle à jouer. «La capitale 
nationale a un rendez-vous at­
tendu avec l’histoire. Il est 
temps. Ça fait longtemps.» 
Pour Dyane Adam, «l’heure 
n’est plus aux beaux discours, 
mais à l’action.»

Un vent de changement souffle sur 
la jeunesse canadienne-française

Lors d’une réunion qui se 
déroulait à Winnipeg à la fin 
du mois de mai, les organismes 
membres de la Fédération de 
la jeunesse canadienne-fran­
çaise sont venus à la conclusion 
que la structure actuelle du 
conseil d’administration de la 
fédération ne répondait plus à 
leurs besoins. Des changements 
ont été proposés et on tentera 
de les approuver en juillet lors 
de la prochaine assemblée gé­
nérale annuelle de la FJCF.

Les changements proposés 
touchent principalement la 
structure actuelle du conseil 
d’administration. Il y a trois Philippe Cashaback
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trois ans la formule d’un repré­
sentant par membre a disparu 
au profit de cellules regrou­
pant plusieurs membres. Ainsi 
chaque cellule a un porte-pa­
role qui fait état des deman­
des et des besoins des provin­
ces et territoires qu’il repré­
sente.

«Quand on a restructuré 
notre CA il y a trois ans, la 
FJCF était dans une situation 
économique précaire. Ainsi 
par souci d’économie et égale­
ment pour l’amélioration de la 
communication nous avons 
décidé de diminuer le nom­
bre de représentants au CA. Le 
format de cellule semblait le 
plus approprié. Trois ans plus 
tard nous constatons que cette

Merci pour toutes les in­
form ations de votre mer­
veilleuse contrée; de passage 
dans le Territoire en 1996 nous 
en avons gardé un souvenir im­
périssable et depuis nous rê­
vons d’y retourner nous lisons 
régulièrem ent votre revue 
merci encore et amitiés.

J-P. Calliat 
France

structure ne fonctionne pas, 
souligne Roxanne Dupuis pré­
sidente de la FJCF».

Au Yukon on se réjouit de 
ce vent de changements.

«Nos réalités sont trop dif­
férentes, explique Philippe 
Cashaback vice-président du 
comité Espoir Jeunesse. C’est 
difficile parfois de faire passer 
notre message par quelqu’un 
d’une autre province qui vit 
autre chose dans son coin de 
pays. Nos préoccupations sont 
concentrées sur la rétention des 
jeunes et l’augmentation de 
notre clientèle. Ailleurs les pré­
occupations sont différentes. 
Ces changements au CA c’est 
donc une bonne nouvelle pour 
nous.»

Philippe qui assistait à la 
réunion de Winnipeg affirme 
que la majorité des membres 
présents semblaient être en fa­
veur de cette idée.

«Il y avait quelques per­
sonnes qui questionnaient cette 
restructuration, mais la plupart 
des gens semblaient intéressés. 
Us s’entendent pour dire que 
la communication sera amé­
liorée entre la FJCF et les mem­
bres.»

«Si l’an prochain on voit 
que cette nouvelle structure ne

répond toujours pas aux be­
soins des membres, alors on 
changera encore, affirme M,ne 
Dupuis. Et ce jusqu’à ce que 
tout le monde estime être bien 
représenté. C’est d’ailleurs ce 
que j’aime des jeunes; leur dy­
namisme et leur disponibilité. 
On est très réceptif aux chan­
gements. Il le faut bien puis­
que les besoins des jeunes vont 
toujours changer avec le 
temps.»

Rappelons que depuis 25 
ans, la FJCF répond aux aspi­
rations de la jeunesse franco­
phone. Elle cerne leurs besoins 
et assure le développement et 
l’épanouissement de la jeunesse 
en français. Fondée en 1974 à 
M oncton , au N ouveau- 
Brunswick, son mandat est de 
coordonner et de réaliser des 
projets nationaux dans le but 
d’améliorer la qualité de vie en 
français de la jeunesse cana­
dienne-française âgée entre 14 
et 30 ans.

C’est par l’entremise de 
onze associations membres que 
les jeunes instruisent l’associa­
tion nationale (FJCF) de leurs 
désirs, de leurs besoins et de 
leurs préoccupations.

mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crtc.gc.ca
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QUASIMODO OU UNE ODYSSÉE MÉDIÉVALE 
DANS UN GYMANSE SCOLAIRE

V

Le mardi 29 mai, la pièce 
de théâtre Quasimodo, pré­
sentée par les élèves du cours 
de théâtre de l’école Emilie- 
Tremblay, a transporté les

spectateurs dans le 
clocher de la cathé­
drale Notre-Dame 

--------- de Paris; une his­
toire émouvante s’y déroulait, 
une tragédie qui n’avait rien 
de grec mais tout du latin.

L’odeur des truands de la 
Cour des Miracles a flotté

pendant quelques heures dans 
le gymnase scolaire et per­
sonne ne s’en plaignait : il y 
avait de la magie dans l’air.

Des scènes spectaculaires 
comme l’assaut au ralenti de 
la cathédrale et le dernier mo­
nologue où Quasimodo fait 
danser le corps sans vie de la 

belle Esméralda sont 
demeurées avec eux 
longtem ps après 
qu’ils aient quitté les 
lieux.

La musique, le 
chant, les décors 
construits par les élè­
ves eux-mêmes dans 
leur cours d ’art, 
l’éclairage, les effets 
spéciaux, tout con­
tribuait à donner à ce 
spectacle scolaire un 
air professionnel.

Mais il y avait 
plus... Il y avait là des 
jeunes dont la vie 
sera à tou t jamais 
changée parce que le 
théâtre les aura tou­
chés. Ils ont appris 
que tout est possible 
lorsque l’on met le 
temps et l’effort. Ils 
ont travaillé d’arra­
che-pied, ont relu 
leur texte sur l’auto­
bus scolaire ou tard

le soir, désespérant parfois de 
pouvoir retenir tous ces mots, 
ce vocabulaire nouveau qui ra­
contait la bêtise humaine. Ils 
ont passé des fins de semaines 
entières à pratiquer parce 
qu’ils avaient à cœur de don­
ner la meilleure performance 
possible.

Mais il y avait plus... 
N ’étaient-ils pas tous tombés 
en amour avec ces personna­
ges frustres ou nobles portant 
haillons ou vêtements brodés? 
Ces étudiants et ces étudianes 
répondaient avec empresse­
ment à l’invitation de l’His­
toire qui avait descendu pour 
eux son pont-levis!

Le théâtre, cet art com­
plet, décloisonne les sciences 
humaines : psychologie, his­
toire des mentalités, histoire 
du vêtement, santé, architec­
ture, religion, anthropologie, 
pour ne nommer que quelques 
disciplines, se mêlent pour 
tracer un portrait vivant et at­
tachant de la vie humaine à un 
moment précis. Quelle façon 
extraordinaire d’apprendre 
(d’autant plus que plusieurs de 
ces jeunes peuvent faire des 
liens puisqu’ils ont déjà foulé 
le parvis de la cathédrale N o­
tre-Dame dans leur voyage 
d’échange en France l’année 
dernière.).

une pièce de Marcel Dubé 
dimanche 10 juin à l’école Émilie-Tremblay

Ce qui nous amène au 
propos suivant. Ces jeunes se 
connaissent sous un certain 
jour depuis la maternelle. 
Acter leur permet de se redé­
couvrir, d ’explorer de nouvel­
les facettes de leur personna­
lité, de changer de peau l’es­
pace d’un moment, de chaus­
ser les souliers du voisin. Le 
jeu théâtral favorise la création 
de liens nouveaux sous un 
éclairage différent; il fait naî­
tre la confiance.

Quand le soir magique est 
arrivé, tout s’est bien déroulé. 
Lorsqu’ils ont salué se tenant 
tous par la main, les acteurs et 
les actrices ainsi que les mem­
bres de l’envers du décor 
(éclairagiste, technicien du 
son, etc.) ont eu une belle ré­
compense : une ovation de 
l’assistance et un roulement 
d’applaudissement qui sem­
blait ne pas vouloir cesser.

Il manquait toutefois une 
personne dans cette belle en­
filade de gens heureux : France 
Robert, directrice artistique de 
quasimodo et enseignante du 
cours de théâtre. Son dévoue­
ment emarquable n ’a d’égal 
qu’a sa passion de l’art théâ­
tral.

Mais il y a plus... Elle fait 
partie de ceux qui croient que 
l’on peut trouver de l’or dans 
tous les cours d’eaux, elle fait 
partie de ceux qui aident les 
gens à grandir.

Merci et longue vie au 
théâtre!

^éoile/
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Les droits de la personne sous le ciel 
de Whitehorse

Du 27 au 29 mai se tenait 
à Whitehorse la Conférence 
nationale de l’Association ca­
nadienne des commissions et 
conseil des droits de la per­
sonne.

La Commission des droits 
de la personne du Yukon était 
l’hôtesse de la conférence inti­
tulée : « Les droits de la per­
sonne : sous un même ciel. »

Dans son mot de la prési­
dente, M,ne Mary Kane, expli­
que que le thème de la rencon­
tre «exprime le mandat que 
se sont fixé les organismes tra­
vaillant pour les droits de la 
personne de créer l’unité au 
sein de notre société tout en 
œuvrant pour la dignité et la 
fierté de chacun de ses mem­
bres.»

Un des thèmes à l’étude 
concernait les droits de la per­
sonne dans le milieu de tra­
vail : équité en matière d’em­
ploi.

M'ne Genevieve Leslie, 
conseillère en éducation et 
questions d ’équité pour la 
Commission des droits de la 
personne de la Saskatchewan 
était membre du panel de trois 
expertes discutant des pro­
grammes volontaires d’équité 
en matière d’emploi. M,ne 
Leslie analysa la situation en 
Saskatchewan après 22 ans de 
mise en œuvre d’environ 40 
programmes volontaires en 
matière d’équité d’emploi.

Les programmes volon­
taires d ’équité en matière 
d’emploi en Saskatchewan sont 
des programmes permettant 
entres autres aux employeurs 
avec un plan approuvé par la 
Commission des droits de la 
personne, de créer au sein de 
leur organisme un degré de di­
versité reflétant celui existant 
dans la société canadienne. Les 
programmes favorisent ainsi 
l’embauche d’employés de qua­
tre groupes désignés qui, his­
toriquement, n’ont pas eu 
d’accès équitable en matière 
d’emploi et de promotion. Ces 
groupes sont les femmes, les 
Premières nations, les minori­
tés visibles et les personnes 
handicapées. Le programme 
d’équité en matière d’emploi

permet aussi 
de créer un 
lieu de tra­

vail respectueux et plaisant 
pour tous.

Comme le faisait remar­
quer Mme Leslie, la discrimina­
tion envers les groupes dési­
gnés continue d’être un pro­
blème sérieux. Chaque année 
entre 75 et 80% des plaintes à 
la Commission des droits de la 
personne sont fondées sur la 
race, le genre et les handicaps. 
Quelque fois, la discrimination 
peut être intentionnelle parce 
que les politiques, pratiques, 
traditions et structures de l’or­
ganisme peuvent avoir des ef­
fets discriminatoires.

En Saskatchewan, les 
employeurs sous la juridiction 
provinciale, peuvent dévelop­
per des plans d’équité en ma­
tière d’emploi approuvé par la 
Commission des droits de la 
personne de la Saskatchewan 
en vertu de la section 47 du 
Saskatchewan Human Rights 
Code.

Ces plans sont développés 
en collaboration avec l’em­
ployeur, le syndicat, des repré­
sentants des employés et de la 
Commission des droits de la 
personne.

M,ne Leslie conclut son 
exposé en précisant que cette 
approche proactive permet 
d’éliminer certaines barrières 
à l’emploi pour les groupes dé­
signés. Elle permet aussi une 
grande flexibilité et un pouvoir 
discrétionnaire pour la Com­
mission des droits de la per­
sonne. Mme Leslie croît à l’ef­
ficacité de ces programmes.

Mme Louise Caron- 
Hardy, directrice des Program­
mes de promotion sociale à la 
Commission des droits de la 
personne et des droits de la 
jeunesse à Montréal semble 
être moins enthousiaste quand 
à l’efficacité des programmes 
volontaires en matière d’équité 
d’emploi.

En effet, elle explique 
qu’au Québec en 1986, 76 or­
ganismes acceptèrent d ’im­
planter un programme volon­
taire en matière d’équité d’em­
ploi. Les résultats compilés en 
1990 ne furent pas significa­
tifs. Suite à une recommanda­
tion de la Commission des

Geneviève Leslie, Joan Bishop et Louise Caron-Hardy Photo : Nicole lacroix

droits de la personne, une nou­
velle loi en matière d’équité 
d’emploi entra en vigueur le 1er 
avril 2001. Cette loi exige que 
les organismes publics actifs

dans les secteurs de la santé et 
de l’éducation ainsi que les mu­
nicipalités et les sociétés d’Etat 
mettent en place des program­
mes de promotion sociale pour

faciliter l’accès à l’emploi aux 
groupes désignés.

M'ne Joan Bishop, direc­
trice au département d’Analyse 

(Suite page 5)

Pour Céline G iroux, tout se  
résume en seul mot***

Céline Giroux, présidente 
de la Commission des droits de 
la personne et des droits de la 
jeunesse du Québec a assisté à 
la conférence nationale Sous un 
même ciel. «C’est une occasion 
extraordinaire de ressource- 
ment et de partage puisque cha­
que province a son propre code 
des droits de la personne», a- 
t-elle expliqué lors d’une entre­
vue .

«Des conférences comme 
celle-ci nous permettent de 
constater que les problèmes se 
ressemblent un peu partout au 
pays. Cela nous permet de nous 
abreuver les uns, les autres et 
de se réseauter.»

Mme Giroux dont la nomi­
nation à la présidence de la 
Commission québécoise est 
toute récente possède une lon­
gue expérience dans le monde 
juridique.

«J’ai été la première 
femme à être nommée 
procureure de la Couronne au 
Québec.» A ce titre, pendant 
quinze ans, elle traitera et verra 
des centaines de cas impliquant

Céline Giroux
des jeunes. «Ces jeunes font 
partie d’une clientèle venant 
généralement d’un milieu dé­
favorisé. Ils sont meurtris par 
la vie et deviennent plus vul­
nérables. Ces enfants sont sou­
vent autochtones ou provien­
nent de familles monoparenta­
les.»

La Commission agit 
comme un chien de garde ex­
plique-t-elle, afin de protéger

ces enfant qui sont placés dans 
des familles d’accueil ou dans 
des institutions de l’Etat.

«La Commission détient 
d’importants pouvoirs puis­
qu’elle peut forcer le tribunal 
à appliquer ses recommanda­
tions» poursuit-elle.

Par ailleurs, elle considère 
que les établissements autant 
publics que gouvernementaux 
devraient être accrédités «Ainsi 
les utilisateurs seraient davan­
tage protégés. Après tout, ils 
sont des clients de ces établis­
sements. C’est en éduquant les 
gens et en communiquant da­
vantage que l’on pourra faire 
bouger les choses» explique la 
femme de loi. « Les législa­
tions devancent souvent les 
mentalités. C ’est pourquoi 
l’éducation et la communica­
tion sont si importantes.»

Et finalement, pour la 
présidente, tout se résume en 
seul mot : respect. Que l’on soit 
vieux, jeune ou handicapé, on 
a tous les mêmes droits... sous 
un même ciel.



le vendredi 8 juin 2001 l'aurore boréale 5

Vous souvenez-vous de votre premier
emploi

Se chercher un emploi 
n’est pas une activité très rigo­
lote. Surtout lorsqu’il s’agit de 
son premier emploi. Pourtant 
ces premières expériences res­
tent souvent gravées à jamais 
dans nos mémoires. La nervo­
sité de la première journée de 
travail et l’exaltation à la vue 
de son premier chèque de paye 
font partie de ces petites cho­
ses savoureuses de la vie.

Cette prem ière expé­
rience se déroule souvent pen­
dant les vacances scolaires 
d’été. Adolescent, on désire 
gagner un peu d’argent pour 
s’acheter des vêtements à la 
mode ou son premier vélo sans 
devoir demander aux parents.

Vous souvenez-vous de 
votre premier emploi d’été?

Roch Nadon
« J ’avais mis sur pied ma 

première compagnie. J ’avais 
13 ans! Je me promenais avec

l'été?
la brouette de mon père rem­
plie de matériel dont j’avais 
besoin et j’allais de maison en 
maison offrir mes services pour 
tondre le gazon, laver les autos 
etc. Avec l’argent que j’ai éco­
nomisé, je me suis acheté mon 
premier vélo et mon premier 
ballon de football. »

Didier Delahaye
« J’avais 15 ou 16 ans et 

je faisais les vendanges en 
France. Du matin au soir je 
transportais des raisins. Je me 
faisais ainsi 5 $ par jour et 
j’étais logé et nourri. J’ai pu 
mettre cet argent de côté et 
l’utiliser pour aller voyager au 
Canada.»

Robert Nantel
« Je me souviens, à 15 

ans je faisais les foins sur une 
ferme à La Prairie au Québec. 
On nous donnait à l’époque 
20 $ par semaine et nous étions

Robert Nantel
logés et nourris. Avec l’argent 
j’ai pu m’acheter une bicyclette 
qui avait des pneus ballonne ».

Jacinthe Labrecque
« Mon premier emploi 

d’été, j’étais serveuse dans un 
restaurant. Je crois que j’avais 
16 ans. Je voulais économiser 
pour mes études mais finale­
ment j’ai dépensé beaucoup 
dans l’achat de vêtements à la

J ac in th e  Labrecque

mode à gogo et en sorties. A la 
fin de l’été il ne m’en restait pas 
autant que j’avais prévu! »

Rollande LeBlanc
« A 15 ans j’ai eu mon 

premier emploi d’été dans mon 
village à Pointe-à-la-Croix en 
Gaspésie. Je faisais de l’échan­
tillonnage sur le terrain pour 
des géologues qui étaient à la 
recherche de gisement d ’or.

Nous habitions la première 
maison du village alors lorsque 
l’équipe de géologues est arri­
vée ils sont venus se renseigner 
à la première maison qu’ils ont 
vue. Ma mère qui est toujours 
prête, leur a dit que sa fille se 
cherchait un emploi. C ’est 
comme ça que tout a com­
mencé. »

M a rio  H é ro u x
«Je n’ai jamais eu d’emploi 

l’été parce que mon rôle d’en­
traîneur au baseball me prenait 
tout mon temps (au grand dé­
sespoir de mes parents). C’est 
plutôt l’hiver que je me suis 
trouvé mon premier emploi à 
l’âge de 16 ans. Je m’occupais 
des remonte- pentes du centre 
de ski à Shawinigan Sud. L’ar­
gent que j’ai ramassé a été en­
tiè rem en t investie par la 
suite dans l’achat d’équipement 
sportif.»

Propos recueillis par

(Suite de la page 4) 
des statistiques à la Commis­
sion canadienne des droits de 
la personne (CCDP), expose le 
point de vue fédéral. L’entrée 
en vigueur de la première «Loi 
fédérale sur l’équité en matière 
d’emploi» en 1987 exige que 
les employeurs sous juridiction 
fédérale mettent en œuvre des 
programmes d’équité en ma­
tière d’emploi. Le mandat de 
la Commission canadienne des 
droits de la personne consiste 
à assurer la conformité des 
employeurs aux 12 exigences 
législatives de la loi. Des agents 
de vérification de la CCDP 
procèdent donc à des vérifica­
tions, au moyen notamment de 
visites chez l’employeur, afin 
de déterminer dans quelle me­
sure ils se conforment à la loi.

En mai 2001, M ,ne 
Bishop mentionne que 42 em­
ployeurs du secteur privé et 13 
du secteur public sont en con­
formité avec la loi. C’est-à-dire 
qu’ils ont en place un plan en 
matière d’équité d’emploi qui 
devrait les aider à atteindre les 
standards requis.

Mme Bishop conclut la 
plénière en remarquant que 
l’on peut enfin voir le temps 
des vrais changements. 

tAicdesSBaorolx/

Snoezelen ou histoire de relaxer
L’inauguration d ’une 

pièce très particulière, s’est fait 
le mercredi 30 mai au Yukon 
Association for Community Li- 
ving. Cette pièce tire son nom 
d’un mot hollandais Snoezelen, 
qui veut dire relaxer.

Une chambre pour re­
laxer ? Eh oui ! Snoezelen 
crée une atmosphère paisible et 
relaxante avec divers stimulis 
visuels et sonores. Cette idée 
a été développée en Hollande, 
pour les personnes avec des 
difficultés d’apprentissages ou 
en recherche de relaxation.

Plusieurs chambres de ce 
type existent déjà en Europe, 
très peu aux Etats-Unis, mais 
encore moins au Canada, 
seulemetn huit! La Snoezelen 
de la Yukon Association for 
Community Living (YACL), est 
la seule au nord du 60e paral­
lèle!

C ette  ch am b re  b lanche , 
(pour m ieux voir les effets de 
la lum ière), contient un projec­
teur, des lum ières u ltrav io let­
tes, des m iroirs, des fibres o p ­
tiques, un  soleil, un  m ur de lu ­
m ières et u n  tube de bulles. 
C ela inclut aussi des sons re ­
laxants com m e ceux provenant 
de la m er, des cris d ’oiseaux et

plus encore.
Plusieurs organisations 

ont aidé à la réalisation de ce 
projet. M entionnons entre 
autres la Fondation Ronald 
M acdonald qui a donné 
25 000 $ ainsi que le United 
Way of Yukon et le Community 
D éveloppem ent Fund. The 
Quilt Shop a donné des cou­
vertures et Capital Builder a 
fourni des tuiles pour aider aux 
enfants qui ont de la difficulté 
à toucher différentes textures.

Lilliam Sequeira-Duran, la 
coordinatrice de la chambre de 
relaxation, dit que ceci aide à 
éliminer les migraines et le 
stress. « C’est pour trouver un 
moyen de prendre soin de soi- 
même. La chambre est ouverte 
à tout le monde qui en a be­
soin, c’est pour la communauté 
et c’est gratuit.»

Pour satisfaire v o tre  cu ­
riosité, essayez- là! Il suffit de 
p re n d re  u n  re n d e z -v o u s  au  
667-4 6 0 6 . Le YACL offre  des 
services en français, en  anglais 
et en espagnol. Il n ’y a aucun  
coû t et vous allez re p a rtir  de 
cette  cham bre re lax an te  avec 
un  sourire  ! Photo : Marityn Vaillancourt

Stagiaire à l’A urore boréale

Lilliam Sequeira-Duran, la coordinatrice de la chambre de 
relaxation démontre comment on utilise la fibre optique.
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Yann Herry reçoit le prix de l'ordre 
des francophones d'Amérique

Photo : Marie-Hélène Comeau
Trois jeunes prennent une pause a tten tive  pour éco u ter le groupe M idnight Sun Pipe  
Band qui a présenté  quelques pièces lors du café  des bénévoles, le  1er ju in  
L’événem ent qui cé léb ra ien t les bénévoles de la com m unauté franco-yukonnaise a 
a ttiré  plus de 150 personnes.

Photo : Marie-Hélène Comeau 
Yann Herry recevant son prix des m ains de M. A lexandre  
Stefanescu, secréta ire  du Conseil de la langue française.

Le jeudi 31 mai, une cérémonie consacrait officiellement 
la remise du prix de l’Ordre des francophones d’Amérique à 
Yann Herry. Une trentaine de personnes avaient répondu à l’in­
vitation de M. Jean-Louis Hérivault du Bureau du Québec à 
Toronto qui les convoquait personnellement à venir célébrer 
avec le récipiendaire.

Yann Herry qui agit présentement comme président de 
l’AFY a reçu ce prix en reconnaissance de son engagement 
remarquable envers la langue et la culture françaises.

A W  à f  4 ? â f i ? 4 f  â f â V â V â V â ? â V â f 4 ?  4 f

Les collectivites dabord: La gouvernance des Premières nations a pour objectif 
d’être à l’écoute des collectivités en vue de connaître le type de gestion quelles 
souhaitent. Axé sur les gens, le processus Les collectivités d ’abord fait en sorte 
que les Premières nations aient leur mot à dire au moment d’élaborer la 
nouvelle mesure relative à la gouvernance.

Exprimez-vous... Prenez part à l’une des séances de consultations. Pour ob tenir 
d autres renseignements ou pour répondre aux questions du sondage, composez le 
1 800 550-1540. Vous pouvez aussi visiter le site Les collectivités d ’abord:
La gouvernance des Premières nations à l’adresse WWW.fng-gpt1.gc.ca.

I  ^  f l  Affaires 'ndiennes Indian and Northern
I  ■  et du Nord Canada Affairs Canada Canada

en vertu de la Loi sur les Indiens

SAINT-JEAN-8APTISTE
DIMANCHE 24 JUIN  

AUCENTREDELA FRANCOPHONIE (o
(302, rue Strickland)

• 14 h: Jeux pour enfants
• 14 h: B.B.Q.

• 15 h: Tournoi de pétanque
• 18 h: Remise des prix

19 h 30: Spectacle de l’artiste interprète québécois 
Alain Duchesne

• 21 h 30: Musique d’ambiance
de la Saint-Jean -./.memeNT*

r6NS0GJB» 663
MARIO AU 66»

Les gens qui désirent participer au feu 
de la Saint-Jean-Baptiste et continuer à célébrer, pourront 

se rendre au Ranch de Sunshine Valley 
à Fish Lake. Le feu sera allumé à 23 h. 

Emportez votre tente!

Patrimoine Heritage 
canadien Canada A F Y

http://WWW.fng-gpt1.gc.ca
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La dictée... pas 
si facile à faire!

Élise Kassis élève de 5e 
année de l’école Émilie- 
Tremblay a participé à la fi­
nale de la Dictée PGL le diman­
che 20 mai à Montréal. Elle y 
représentait les écoles françai­
ses des trois territoires (Terri­
toire du Nord-Ouest, Nunavut 
et Yukon).

Élise nous a fait parvenir 
le texte suivant.

Élise Kassis

La dictée 
n’était pas si fa-

__________ cile à faire. Il y
avait les trois dic­

tées, plus celle de réchauffe­
ment en classe, celle entre les 
5e et les 6e et celle contre les 
autres gagnants des autres ter­
ritoires.

La dictée des finalistes à la 
station de Radio- Canada était 
assez difficile; non pas à cause 
de l’orthographe et la gram­
maire mais parce que le lecteur 

lisait trop vite. Il y avait 
une lecture non-télévi­
sée plus lente après pour 
que les finalistes qui 
avaient manqué quel­
ques mots puissent les 
reprendre.

On a aussi fait plu­
sieurs activités concer­
nant l’émission télévisée 
(l’entrée en scène etc.), 
et les années 1700 au 
fort de l’Ile N otre- 
Dame, comme les guer­
res entre les Français et 
les Écossais et le tour du 
musée.

C ’était une très 
belle expérience et je 
souhaite que plusieurs 
puissent la faire.

1 * 1
Affaires Indiennes 
et du Nord Canada

Indian and Northern 
Affairs Canada

PROGRAMME D'AIDE
AUX ÉTU D IA N TES  DE NIVEAU
POSTSECONDAIRE

Les étudiant(e)s admissibles des Premières nations qui suivent 
actuellement ou qui suivront prochainement des cours dans des 
établissements délivrant des certificats ou des grades pourront 
recevoir un soutien financier pour suivre un programme d’études 
dans un collège communautaire ou un CEGEP ou pour faire un 
baccalauréat, une maîtrise ou un doctorat.

La date limite pour les demandes concernant le semestre 
d ’automne est le vendredi 15 juin 2001. Les formulaires de 
demande sont disponibles au Bureau de l’éducation du ministère 
des Affaires indiennes et du Nord Canada, salle 415 C, édifice 
Elijah Smith. Le bureau est ouvert de 8 h à 16 h 30.

P our de plus am ples renseignem ents, veuillez contacter :

MAINC, Éducation
Programme d’aide aux étudiant(e)s de niveau postsecondaire 
300 rue Main, bureau 415 C 
Whitehorse (Yukon)
Tel. : (867) 667-3328
Fax : (867) 668-3505 Canada

Des jeu nes  s’a ffa ire n t à d ém on ter  
le s  d é c o rs  a p r è s  la  d e r n iè r e  
r e p r é s e n t a t io n  d e  la  p iè c e  
Q u a s im o d o , le  m a rd i 2 9  m a i, à 
l’éco le  É m ilie -T rem b lay .

Photos : Marie-Hélène Comeau

A ngélique S évigny a v a it tre s s é  ses  
longs ch eveu x  a fin  de jo u e r le rôle  
d’une g arg o u ille  de la  c a th é d ra le  
N o tre -D am e .

aux demandes de renseignements sur les programmes 
et les services du gouvernement du Yukon.

Com posez le 667-5811  ou 667 - 5812 ,

de l'extérieur de Whitehorse, le 1 - 800 - 661-0408

Le service est offert de 8 h 30 à 17 h, du lundi au vendredi.

É d if ic e  a d m in istra tif  p r in c ip a l 
du go uvern em en t du Y u k o n  

2071, D eu x ièm e A ve n u e  
W h iteh o rse  (Yukon) Y 1 A  2 C 6

Yukon
Services gouvernementaux
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Bonne fête des pèires à des papas aimés
etaimants

Si on célèbre la fête des 
pères le troisième dimanche du 
mois de juin c’est à cause d’une 
Américaine Mme Spokane. En 
1910, elle décide d’honorer son 
père parce qu’il avait élevé six 
enfants tout seul. La mère était 
morte quelque temps après la 
naissance du dernier enfant.

Depuis ce temps, la cou­
tume persiste aux Etats-Unis, 
au Canada et dans d ’autres 
pays d ’Europe.

Nous avons demandé à 
quelques personnes de nous 
parler de leur père.

ALBERT DESMARAIS 
raconte : « Mon père est dé­
cédé depuis quelques années 
mais je pense à lui encore sou­
vent, parfois quand je jardine 
ou en parlant à quelqu’un. Je 
l’aimais bien. Il était très 
croyant et très travaillant. Il

n’arrêtait jamais. Il travaillait 
sur la ferme pendant tout l’été 

et s’enga- 
g e a i t 
comme bû­
cheron pen­
dant l’hiver 
pour pou­
voir nourrir 
ses 14 en- 

§1 : fants. La foi
W  • •• Y et le travail
Maurice Desmarais |

s o n t  
d’ailleurs les valeurs qu’il m’a 
laissées. Je me souviens quand 
j’étais jeune à quel point je 
n’aimais pas travailler. Mais il 
nous a enseigné qu’en faisant 
des efforts on avait plus de 
chance de s’en sortir dans la 
vie. Il y a environ huit ans nous 
avons décidé de descendre 
dans l’Est pour aller le voir et 
lui présenter toute ma petite fa­

Chasseurs résidents 
du Yukon

mille. La fourgonette était 
pleine à craquer et nous avons 
été passer nos vacance avec 
lui. »

FANNY CASHABACK 
OUIMET, une jeune de 14 
ans, nous parle de son père 
Claude Ouimet.

« Je crois que la plus 
grande qualité de mon père 
c’est de comprendre mes pro­
blèmes. Je sais que je peux 
toujours lui parler et c’est 
d’ailleurs ce que j’aime le plus 
faire avec lui. Je m’entends 
bien avec mon père et il me fait 
souvent rire. Il prend ses va­
cances en même temps que mes 
vacances scolaires. On en pro­
fite pour aller faire du camping 
ou aller en randonnée pédes­
tre. Quand on avait un bateau 
on allait même faire du cam­
ping sur des îles en Alaska. 
J ’aime beaucoup passer du 
temps avec lui. »

MARC CHAMPAGNE 
estime avoir appris en regar­
dant son père René Champa­
gne.

René Champagne

« Je crois que ce que j’ap­
précie le plus de mon père, 

c’est sa façon 
d’être. J ’ap- 
prends beau- 

« P p |  coup juste en 
le regardant 
faire et agir 
avec les
gens. Je
crois que 
l o r s q u e  
j’étais jeune, 

je n’avais pas la maturité né­
cessaire pour apprécier toutes 
ses qualités. C’est en vieillis­
sant que j’apprends à l’appré­
cier. Nous sommes six enfants 
dans la famille et je crois que 
je suis celui qui lui ressemble 
le plus. Comme lui je suis en­
seignant, j’adore le ski de fond 
et je suis un mordu du canoë. 
Même une fois à la retraite il 
n’a jamais arrêté d’apprendre 
et je crois que c’est une de ses 
plus belles qualités. »

LOUISE RICHARD nous 
parle de son père, Léopold Ri­
chard.

Les formulaires de demande de 
permis de chasse à accès restreint 
2001 sont maintenant disponibles

Vous devez déposer votre demande à un bureau du ministère 
des Richesses renouvelables au plus tard le vendredi 29 juin 
pour être admissible au tirage au sort de permis de chasse à 
accès restreint. Les paiements accompagnant les demandes ne 
sont pas remboursables. Les personnes choisies seront avisées 
vers la mi-juillet.

Les sous-zones déterminées pour chaque espèce sont indiquées 
sur le formulaire.

Espèce Zone N bre de perm is
Mouflon 7 67

9 10 (chasse à l’arc)
Chèvre de montagne 7 4
Orignal 5 18

7 22
9 4

Caribou 5 6
Caribou de la Finlayson 11 30
Bison des bois 5 et 7 65

Pour obtenir de plus amples renseignements, téléphonez au 
bureau du ministère des Richesses renouvelables de votre 
localité ou au bureau principal à Whitehorse, au 667-5221. À 
l’extérieur de Whitehorse, composez le 1-800-661-0408.

itikon
Richesses renouvelables

Claude O uim et e t Fanny lorsqu’e lle  avait 2 ans.

«J’ai la chance d’avoir un 
père qui a élevé ses quatre en­
fants en leur montrant le mo­
dèle d’un homme généreux, 
humain et responsable. Je sais 
que chaque jour de ma vie est 
imprégné de cette influence 

reçue étant 
jeune. C ’est 
quelqu’un qui 
s’est toujours 
b e a u c o u p  
donné, faisant 
passer les in­
térêts de ses 
p r o c h e sLéopold Richard

d’abord.
Mon père, c’est aussi une 

véritable encyclopédie sur 
deux pattes. Il m’arrive sou­
vent, lors d’une discussion où 
une question reste sans ré­
ponse, de dire : «Mon père sau­
rait ça lui!»

Entre autres souvenirs, 
j’aime bien me rappeler l’épo­
que où, récemment retraité de 
l’enseignement, il paraissait 
plus relax et se montrait bien 
réceptif à notre humour d’ado­
lescents! Maintenent âgé de 76 
ans, mon père mène une vie 
heureuse avec ma mère dans la 
maison qu’ils ont achetée à 
Sherbrooke, il y a 43 ans quand 
ils se sont mariés.

Il m’arrive de lui dire qu’il 
est choyé... mais ça, je crois 
qu’il le sait bien.»

LUC LAFERTÉ prend 
quelques minutes pour nous 
parler de son père, Lucien 
Laferté.

«Mon père est né en 1919 
à Saint-François-du-Lac, près 
de Sorel et a vécu à Trois-Ri­
vières. Un gars travaillant et 
paisible, il a fait beaucoup de 

sport et a 
parti plus 
d’une entre­
prise. Avec 
ma mère, il 
nous a bien 
élevés, mes 
sœurs et moi. 
Il a passé 10 

jours au Yukon à l’été 1990. On 
a en profité pour aller à Daw- 
son et Haines en Alaska. Sur la 
route mon père a pu voir des 
ours et des aigles à tête blan­
che, bref rien de spécial.»

Propos recueillis par

Lucien Laferté
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Les étudiants et 
retour

La main d’œuvre é tu ­
diante commence à hanter tôt 
au printem ps les rues de 
Whitehorse. Certains jeunes ne 
sont de passage que le temps 
d’une saison alors que d’autres 
ont des racines plus profonde, 
ce sont des raisons du cœur 
qui les ramènent ici.

Julie Huthinson

Julie Hutchinson avait 11 
ans lorsque ses parents ont dé­
cidé de s’installer au Yukon. 
Une fois ses études secondai­

res terminées et après avoir bi­
furqué au collège du Yukon, 
Julie comme la plupart des étu­
diants du territoire a pris la 
décision de poursuivre ses étu­
des ailleurs. Son choix s’est 
alors arrêté sur l’Université de 
Victoria.

« A l’époque je rêvais de 
partir du Yukon afin de pour­
suivre mes études. Mais quand 
je suis arrivée à Victoria je n’ai 
pas tout de suite aimé ça. Il 
pleuvait tout le temps, je ne 
connaissais personne, je vivais 
seule et j’étais un peu craintive. 
Le premier mois n’a donc pas 
été facile, souligne Julie. Mais 
je me suis fait rapidement une 
bonne amie et à partir de ce 
moment-là tout a commencé à 
aller mieux. »

Depuis, Julie revient tra­
vailler chaque été au Yukon.

« Le fait que ma mère soit 
au Yukon influence beaucoup 
mon choix de venir passer mes 
étés ici. En fait, je ne sais pas 
si je reviendrais au Yukon si elle

( ^ o u s  un beau voyage ou une
randonnée extraordinaire, une 
expédition en canot mémorable ou vous 
êtes allés en vacances dans le Sud...

L’Aurore boréale aimerait publier votre 
récit dans sa chronique 
« Moi mes souliers... » Vous l’écrivez ou 
nous pouvons taire une entrevue!

Tél. : 667-2931

“M o i  m e s  s  o u  f i e r s . . .

O  FA Y u k o n

Service d'Orientation 
et de Formation des Adultes

S E R V I C E S  P E R S O N N A L I S E S  D E  
P R É P A R A T I O N  À  L 'E M P L O I

I Orientation
Rédaction, révision, traduction CV 
et lettre de présentation 
Stratégies de recherche d'emploi 
Simulation d’entrevue 
Accès au laboratoire d'informatique, 
photocopie, télécopie et téléphone 

I Centre de ressources (tableau d'affichage 
Ide l'emploi et documentation en français)

Renseignements, Claire au 668-2663

l + l Human Resources _____ ...
Developm ent Canada resso u rça s hum aines Canada Ministère de TÉduccrtlon

les étudiantes sont de
n’était pas là. »

Julie Hutchinson termi­
nera son baccalauréat en 
psychlogie dans un an et demi. 
Une fois ses études terminées 
elle prévoit prendre un temps 
d’arrêt avant de continuer.

« Même si je n’aime pas 
Victoria autant que le Yukon, 
je peux me rendre compte que 
ça me ferait du bien de vivre 
ailleurs une fois mes études ter­
minées. Le Yukon c’est ma jeu­
nesse et je suis prête à faire 
autre chose. »

Sarah Tait, qui est née à 
M arsh Lake, avait 18 ans 
quand elle est partie du Yukon 
pour étudier à Calgary. Elle 
vient tout juste de compléter un 
baccalauréat en commerce et 
comptabilité à l’Université de 
Calgary.

«Quand je suis arrivée j’ai 
trouvé cette ville bien grande. 
Je ne connaissais personne. 
Imagine, moi qui avait l’habi­
tude d’être dans une classe de 
vingt élèves!»

« C’était la première fois 
que j’habitais seule et loin de 
mes parents, mais je crois que 
j’étais prête à ce moment-là à 
partir. »

« Je suis au Yukon pour 
tout l’été. Je vais retourner à 
Calgary en septembre car je 
dois compléter ma formation 
afin de devenir comptable 
agréée, explique Sarah. Depuis 
le début de mes études univer­
sitaires je suis toujours revenue 
passer l’été ici. Mais je crois

bien que cette fois-ci que c’est 
la dernière car je vais proba­
blement travailler à temp plein 
l’an prochain, à Calgary.»

Tout comme Julie, Sarah 
admet que l’idée de passer ses 
étés avec ses parents la motive 
dans cette décision.

« Si mes parents n’étaient 
pas au Yukon je ne pense pas 
que je reviendrais y passer tout 
l’été, explique-t-elle. Ça serait 
trop dispendieux. En habitant 
tout l’été avec eux, en tra ­
vaillant et en ayant accès à la 
bourse d’étude du Yukon, je 
réussis à économiser assez 
d’argent pour continuer mes 
études toute l’année.»

« C’est drôle de consta­
ter qu’à Calgary il n’y a aucun 
de mes amis qui partent pas­
ser l’été ailleurs alors qu’ici on 
fait tous ça. En fait, c’est bien 
de pouvoir tous se revoir pen­
dant l’été. Ensuite on repart 
chacun de son côté passer l’hi­
ver ailleurs. »

Sarah Tait
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J o n c t i o n

lissez-nous un mot de votre coin de pays et
recevez un abonnement GRATUIT à l’Aurore boréale!

Cette offre se  term ine le 30 septemisire
Vous vivez à l'extérieur de W hitehorse... à Carcross, à D aw son, à H aines Junction, à C arcm acks, à Watson 
Lake à Mayo, à Teslin, ou ailleurs? L 'A urore boréale recherche activem ent des nouvelles p rovenan t de 
l'extérieur de la capitale. Q ue ce soit une réunion  d e  votre association com m unau taire  locale, un  fait vécu 
intéressant, une histoire de famille, un  récit de votre dernière aven tu re  d e  p lein  air, nous som m es intéressés 
à avoir de vos nouvelles!
N ous offrirons un  abonnem ent gratuit pou r la soum ission de toutes nouvelles p rovenan t des com m unautés 
yukonnaises. Vous avez bien lu! Vous ne savez pas p ar où com m encer? A ppelez-nous et nous vous 
donnerons un coup de pouce! N ous acceptons les frais d 'appels.

• L’Aurore boréa le , 3 0 2  rue S trick lan d , W hitehorse  (Yukon) Y 1 A  2K1
• T é l. : (867) 667-2931 ■ T é léc .: (867 ) 6 67 -2 9 3 2  • C ourrie l : auroreb@ yknet.yk .ca

mailto:auroreb@yknet.yk.ca
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Marc Laberge de passage au festival du 
conte narratif

l’entreprise est difficile et épui­
sante. Le manque d’argent et 
de support de la communauté 
l’oblige en 1995 à ralentir le 
rythme. Il décide alors de 
monter ce projet aux deux ans.

« C’est très intéressant ce 
qui se produit au Québec, ex­
plique Marc Laberge. Avant les 
année 1990, il n’y avait pas 
vraiment de public pour ce 
type d’événement. Les soirées 
de contes étaient improvisées. 
Les gens ne venaient qu’une 
seule fois, on ne les revoyait 
plus. A ma grande surprise 
lorsque j’ai organisé le premier 
festival du conte en 1993, la 
réponse du public a été formi­
dable.

« C’est difficile de trou­
ver les raison de ce change­
ment. Je crois qu’avant, les 
gens venaient nous voir pour 
entendre des histoires drôles. 
Ça répondait à un besoin col­
lectif de rire. C’était la belle 
époque des spectacles d’humo­
ristes. Depuis une dizaine 
d’années les gens ne semblent 
plus avoir cette attente de rire. 
Comme si ils avaient repris 
goût de rencontrer quelqu’un 
d’humain pour leur raconter 
des hitoires et non plus de lais­
ser ce rôle qu’à la télévision. »

Lors de ses nombreux 
voyages, Marc Laberge a pris 
le poulx de l’état de santé pla­
nétaire du conte. Il a ainsi pu 
constater que plusieurs pays 
dont l’Italie et l’Allemagne ont 
perdu avec le temps cette tra­
dition. Alors que sur le conti­
nent africain ce phénomène 
connaît un essouflement re­
marquable, de l’autre côté de 
l’Atlantique, le conte se trouve 
en pleine forme.

« Le conte est toujours en 
mouvement. Je crois toutefois 
que cette tradition est appelée 
à rester parce qu’elle a cette ca­
pacité de s’adresser à l’imagi­
naire des gens. Le conte force 
les gens à se créer leurs pro­
pres images et non pas celles 
des autres.

Le conte n’a jamais été 
remplacé par autre chose. Il vit 
de plus en plus et reprend son 
rôle dans le développement de 
l’estime de soi, dans celui de 
porteur d’une mémoire collec­
tive et de celui de création. »

ham eau/

4 Votre nom, l'endroit où vous trouvez et le 
numéro de téléphone correspondant.

♦ Ççmplacerrtent de l'incendie par rapport à des 
|j g j | s de repère évidents tels que des routes, des 
lacs, des cours d'eau ou des bornes kilométriques 

le long des routes.

♦ Tout renseignement concernant d'éventuels 
Ü  biens ou personnes en danger immédiat. ; ;

M , 4  Une description du feu.

f  i i l t i i r *

(Whitehorse)- Les prévi­
sions météorologiques l’a­
vaient annoncé; de la pluie 
pour toute la fin de semaine. 
En fait l’événement aurait pu 
s’intituler cette année: Le fes­
tival de la pluie narrative du 
nord. Pourtant, les organisa­
teurs, les bénévoles et les artis­
tes ont su garder le moral et 
ont fait du 14e Festival du 
conte narratif du nord 
(Northern Story Telling) un

moment unique dé­
bordant de magie et 
d’énergie.

______ Parmi ces magi­
ciens du conte se trouvait Marc 
Laberge : ethnographe, joueur 
de scie, photographe et con­
teur. Cet homme aux multi­
ples talents en était à son pre­
mier passage au festival. Il s’est 
dit très impressionné et touché 
par sa structure.

« C’est très nord-améri­
cain cette façon d’allier le conte 
avec la musique et la danse, 
c’est très stimulant. A Montréal 
nous nous inspirons davantage

Photo : Marie-Hélène Comeau

Luc Garceau a partic ipé  à l’a te lie r de chant de gorge anim é  
par deux chanteuses de Nunavik, un v illage du Nord du 
Québec. Evie M ark e t Sarah Beaulm e ont expliqué que 
trad itionnellem ent ce sont les fem m es qui u tilisent cet 
art. Toutefois, les hommes avaient aussi l’habitude d’utiliser 
le chant de gorge lors des com pétitions servant à partager 
l’équipem ent de chasse.

vous apercevez un feu de forêt,

immédiatement m t

798-FIRE
irêt à fournir les renseignements suivants :

nom, l'endroit où vous trouvez et le

I 4 |  Indian and Northern
Affaire Canada

Affaires indiennes 
et du Nord Canada Canada

de la structure européenne où 
des conteurs peuvent passer 
une soiré entière, seul sur la 
scène à raconter», explique 
Marc Laberge.

Son aventure avec le conte 
a débuté il y a près de 20 ans.

« Au début, je racontais 
pour le plaisir entre amis. Puis 
un jour, j’ai entendu parler 
d’un festival du conte qui avait 
lieu en Europe. Ma surprise a 
été encore plus grande quand 
j’ai appris qu’il y avait égale­
ment des gens qui gagnaient 
leur vie avec le conte. Tout ça 
était très mystérieux pour 
moi», explique-t-il.

Marc Laberge décide alors 
non seulement de se rendre à 
ce festival mais également de 
participer au concours qui y 
était organisé.

« A ma grande surprise, 
j’ai gagné! » s’exclame-t-il. 
«Alors je me suis dit que je de­
vais être capable de conter des 
histoires. Ce qui n’est pas mal 
pour un conteur. »

Suite à son expérience, 
Marc Laberge décide de faire 
connaître cette tradition de 
conteur au Québec. Ainsi en 
1993, il décide de mettre sur 
pied le premier festival annuel 
du conte à Montréal. Mais

Luc Besson, 
le réalisateur français 
qui fait la différence

Considéré par les Améri- apparu lors d’un rêve éveillé 
cains comme l’équivalent fran- pendant un cours du secon- 
çais de Stephen Spielberg, le daire. Le jeune Besson s’inté- 
réalisateur Luc Besson est un resse alors aux médias et, se 
créateur prolifique, aux films réadaptant à la vie urbaine, 
« ultra-stylés », rythmés et à découvre de nouvelles pas- 
gros budjets. sions, le cinéma et la télévision.

Fils d’instructeurs de pion- Sa passion pour l’océan est 
gée, né le 18 mars 1959, Luc de ce fait reléguée au second 
Besson passe la majeur partie plan.
de son enfance entre les clubs 
Méditerranée de Grèce et de 
Yougoslavie où ses parent tra­
vaillent. Comme eux, Luc 
Besson deviendra un avide ad-

II décide alors de poursui­
vre une carrière de réalisateur 
de cinéma.

Conforté dans ses projets 
cinématographiques, à 19 ans,

mirateur des fonds marins. Vers Luc Besson part pour Hol- 
10 ans, il ne résiste pas à la ten- lywood et passe trois années à 
tation d’aller nager avec un travailler et à apprendre le 
dauphin au lieu d’attendre ses monde du cinéma américain, 
parents sur le bateau de pion- Cette escapade outre At- 
gée. lantique, si influente pour le

C’est après cet évènement, réalisateur qu’il est devenu, lui 
entre autres, qu’il voudra vouer vaudra pourtant toujours la 
sa vie à observer et compren- piètre critique que ses œuvres 
dre les animaux marins, en de- ne sont que des films améri- 
venant biologiste subaquatique, cains «made in France».

L’idée du «grand bleu» «Le grand bleu», initiale- 
émerge, d’ailleurs, quand un ment tourné en anglais, est pro­
réalisateur italien lui montre la bablement le travail le plus per- 
distance parcourue en une sonnel de Besson, reflétant 12 
seule respiration par le cham- années d’enfance passées sur la 
pion du monde de plongée en côte et un désir de transmettre 
apnée, Jacques Mayol. l’histoire de son héros,

Cependant, le rêve de l’homme poisson Jacques 
Besson de devenir un spécia- Mayol.
liste des fonds marins s’achève CinéFrance vous offre un 
après un sérieux accident de film de Besson le vendredi 15 
plongée qui lui fermera les por- Juin à 19 heures à la salle com­
tes des profondeurs. Convales- munautaire du Centre de la 
cent, il repart pour Paris et ter- francophonie. Venez nom- 
mine ses études. breux voir le Cinquième élé-

Lagénèse du «Cinquième ment, c’est gratuit! 
élément», avoue- t-il, lui est £a*ulie*
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Des débuts modestes dans une tente 
chapelle

Si vous prévoyez brûler du gazon, des 
broussailles ou des débris durant la saison 
des feux de 2000, vous devez vous 
procurer un PERMIS DE BRÛLER :

♦  pour les terres du GOUVERNEMENT 
TERRITORIAL et les terres PRIVÉES 
(assujetties aux règlements municipaux), 
entre le 1er avril et le 30 septembre.

♦  pour les terres du GOUVERNEMENT 
FÉDÉRAL, entre le 1er mai et le
30 septembre.

Pour obtenir de plus amples renseigne­
ments sur les permis et sur la façon de 
brûler vos débris en toute sécurité, 
veuillez communiquer avec le bureau de 
gestion des ressources du MAINC le plus 
près de chez vous. Vous trouverez la liste 
des bureaux dans les pages bleues de 
l'annuaire téléphonique.

Vous pouvez vous procurer un permis de 
brûler gratuitement auprès du bureau de 
gestion des ressources du MAINC de 
votre région.

Agneau de Dieu, il était repré­
senté par un enfant aux che­
veux frisés lors des défilés du 
24 juin. Quand les feux de la 
Saint-Jean seront allumés, rap­
pelons-nous que ces feux sont 
le symbole du Christ «lumière 
du monde» dont Jean Baptiste 
a été le précurseur. Nous sou­
haitons une heureuse fête à la 
Francophonie.

CFC
Le 9 juin, le père Claude 

Cantin nous quitte après une 
année passée parmi nous. Nous 
le remercions de l’appui offert 
à notre communauté. Il laissera 
en souvenir sa jovialité et ses 
chants. Nous lui souhaitons 
tout le succès désiré dans ses 
nouveaux projets. Nous remer­
cions aussi l’organisme Mission

Chez Nous qui soutient finan­
cièrement le développement de 
la foi dans le Nord. Il nous per­
met de solidifier nos assises. 
Nous offrons toute notre re­
connaissance au personnel du 
magazine Univers et à l’Oeuvre 
pontificale de la propagation 
de la foi pour leur appui con­

tinu. La prochaine reunion du 
Comité francophone catholi­
que du Yukon (CFC) aura lieu 
au 601 rue Black, le mercredi 
13 juin à 18 h 30. Soyez les 
bienvenus. Renseignements, au 
393-4791.

Missive est rédigée par le 
comité francophone catholique

WECAl SIGNS YUKON SERVICES

«Enseignes générales (en tous genres) 
«Véhicules 
«  Panneaux routiers 
«M agnétiques 
«Bannières, etc...

Estimation gratuite ! 
Meilleurs prix garantis !

Guy Dufresne (8 6 7 )  6 3 3 -6 6 8 1

Perm is du feu de cam p )
Vous devez également détenir un 
permis pour faire des feux de camp 
sur les terres du gouvernement 
territorial entre le 1er 
avril et le 30 septembre.

du solstice d’été. Les feux sym­
bolisent la lumière à son apo­
gée. Cette célébration précède 
de six mois la date de la nais­
sance de Jésus, en référence à 
la parole de l’ange Gabriel à 
Marie au jour de l’Annoncia­
tion, le 25 mars: «Voici qu’Eli- 
sabeth, ta parente, en est à son 
sixième mois». La Saint-Jean- 
Baptiste est célébrée au Ca­
nada, depuis l’arrivée de nos 
ancêtres en Acadie. En 1834 , 
le 24 juin est choisi comme la 
date de la fête nationale des 
Canadiens français. En 1908, 
le Pape Pie X déclare saint 
Jean-Baptiste, patron des Ca­
nadiens français. Désigné

Æ i& b iw e /
Église e t h is to ire

Il y a un an, le 27 juin, le 
diocèse de Whitehorse célé­
brait le centenaire de la pa­
roisse Sacré-Cœur fondée par 
deux oblats francophones, le 
père Camille Lefebvre et le 
frère Augustin Dumas. Ils 
étaient arrivés à Dawson City 
en 1898 par la voie du cercle 
polaire c’est-à-dire le fleuve 
M ackenzie, le com ptoir 
Lapierre, les rivières Bell et 
Porcupine, le fort Yukon. Ils 
avaient reçu le mandat d’éta­
blir une paroisse à Whitehorse, 
surnommée à l’époque la buan­
derie. En effet, c’est à cet en­
droit que les chercheurs d’or 
ayant utilisé le col Chilkoot, 
prenaient le temps de laver et 
sécher leur équipement après 
la rude épreuve du canyon 
Miles et des rapides du Cheval 
Blanc. Pendant un an et demi, 
l’église a été une tente.

Une ten te -ch ap e lle
Le 29 juin 1901, dans la 

tente chapelle, Paul-Emile 
Mercier, fils du futur premier 
ministre du Québec, Honoré 
M ercier, épousait M arie- 
Louise Taché, petite-fille de 
l’auteur du projet de Confédé­
ration canadienne, le Dr Jean 
Charles Taché. Nous sommes 
extrêmement touchés du geste
de M™ Jeanne M ercier- La ten te  chapelle  
Dépocas fille du couple, et de 
sa fille, Mme Elise Bertrand, 
d’offrir à la communauté fran­
cophone du Yukon une copie 
de l’album de mariage. Les 
photos orneront l’entrée du 
Centre de la francophonie du 
Yukon. L’église en bois, cons­
truite avec l’aide de plusieurs 
Canadiens français dont An­
toine et Michel Cyr, sera inau­
gurée la nuit de Noël 1901.

Saint- Jean -B ap tis te
La fête de la Saint-Jean- 

Baptiste a d’abord été une fête

Indian and Northern Affaires indiennes 
■  Affairs Canada et du Nord Canada Canada

Form ation
de techn ic ien  /  tech n ic ien n e

L 'A ssociation  franco-yukonnaise est à la rech erch e  de 
personnes in té re ssées  à p ren d re  une  fo rm a tio n  su r le 
fo n c tio n n e m e n t du sy s tèm e  de son  e t du  sy s tèm e  
d'interprétation simultanée du Centre de la franocphonie. Cette 
formation sera offerte par UNITECH à une date ultérieure.

Le but est de former des techniciens et techniciennes sur appel 
lors d'événem ents spéciaux se déroulant au Centre de la 
francophonie. Les personnes doivent être disponibles les soirs 
et les fins de semaine. La formation n'est pas rémunérée mais 
le poste de technicien ou technicienne le sera. Avec ou sans 
expérience, vous êtes tous et toutes les bienvenus.

Si vous êtes intéressés, composez le 668-2663 et laissez votre 
nom  et vos co o rd o n n ées  à S y lv ie  M arco tte . N o u s 
communiquerons avec vous avant la formation.

Mikon 2 o o 1 I
/  Centre de la francophonie I

Pensée
La seule constante dans la 
vie, c ’est le changement. 
Rien n ’estpermanent: ni le 
bonheur, n i'le  malheur. 
(anonyme)
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CRTCIGAVIS PUBLIC DU CRTC Canada
1.-3. L’ENSEMBLE DU CANADA. RAVINDER SINGH PANNU, SDEC; ALLTV 
INC. (antérieurement Jang Sung Lee, SDEC); et MAPLE LEAF SPORTS AND 
ENTERTAINMENT LTD. demandent l’autorisation de modifier leurs licences de 
service national de télévision spécialisés de catégorie 2 tel qe mentionné dans 
l’avis public. Les deux premières requérantes demandent également de diffuser 
de la publicité locale et régionale en plus de leur publicité nationale. Pour plus 
d’informations, veuillez consulter l’avis public. EXAMEN DES DEMANDES : 
Levitan Lawyers, Bekeley Castle, 2, rue Bekeley, Pièce 502, Toronto; Korean 
Community Radio inc., 458, rue Dupont, Toronto; et 40, rue Bay, pièce 400, 
Toronto (Ont.). Si vous voulez appuyer ou vous opposer à une demande, vous 
pouvez écrire à la Secrétaire générale, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A ON2. Vous 
pouvez également soumettre votre intervention par fax au (819) 994-0218 ou 
par courriel au : procedure@crtc.gc.ca. Vos commentaires doivent être reçus 
par le CRTC au plus tard le 29 juin 2001 et DOIVENT inclure la preuve qu’une 
copie a été envoyée au requérant. Pour plus d’information : 1-877-249-CRTC 
(sans frais) ou Internet : http://www.crtc.gc.ca. Document de référence: Avis public 
CRTC 2001-55.

1 +  1 Conseil de la radiodiffusion et des 
télécommunications canadiennes

Canadian Radio-Television and 
Télécommunications Commission

S  D R U  G  M A R T .
M A I L > P Q S T E

» v« rnpim - ftumi uitiWN ta shi*

•  Courrier ordinaire
•  EXPRESSPOST'*
•  Messageries prioritairesMC
•  Sky Pak MC
•  Mandat-poste
•  Courrier Service recommandé MC
•  Produits philatéliques
•  Photocopieuse

Nous sommes à nos 
postes! Le service postal 
complet comprend :

•  Timbres
•  Enveloppes affranchies
•  Service de réglage des machines à 

affranchir
•  Service de réexpédition du courrier
•  Service de retenue du courrier
•  Télécopieur
•  Fournitures postales

SHOPPERS

MAIN STREET POSTAL OUTLET
211 M a in  Street 

6 6 7 -2 4 8 5

A l'étage inférieur, tout pour vous plaire!

V otre ado  sera  au n o m b r e  des

FINISSANTS CETTE ANNÉE?

Ça se célébré!

Mais tâchons d’inciter nos jeunes à opter 
pour des célébrations sans risque.

On organise des cérémonies de collation 
de grades avec toge et mortier, des récep­
tions et des bals de finissants dans toutes 
les écoles du Vukon. Ce sont là autant 
d’occasions pour les jeunes de s’en don­
ner à cœur joie dans un environnement 
sans alcool.

À toutes les sauces
Sur II bout de langue
é j / y  lÉ '"  â / J 'J  fc l/  'lû & %  f j  / :  7Zÿ

f  .
i f

Annie Bourret
APF
Le sujet longuement mi­

joté de cette chronique aura de 
quoi plaire les fins palais, car 
ma recherche sur le mot sauce 
m’a réservé quelques surprises. 
Au départ, je voulais vous im­
poser mon habituel parcours 
étymologique (sauce dérive du 
latin salsa aqua, littéralement 
« eau salée ») et parler d’expres­
sions comme « à toutes les sau­
ces » et des canadianismes sau­
cer et saucette.

Mais trêve d’allongement 
de la sauce (digression oiseuse), 
le mot sauce possède un nom­
bre impressionnant de détermi­
nants -  au moins une quaran­
taine. Ces déterminants rappel­
lent le nom du créateur (Bécha­
mel), la couleur (sauce brune), 
un ingrédient (sauce borde­
laise, à cause du vin rouge de 
Bordeaux) ou l’effet voulu 
(sauce ravigote). Certaines ont 
même des noms saugrenus, 
dont la sauce bigarade et la 
sauce gribiche. Disons que le 
tout semble indiquer une ri­
chesse autant gastronomique 
que linguistique...

La famille des sauces com­
prend un arbre généalogique 
extrêmement hiérarchisé. Les

deux branches principales clas­
sent les sauces selon leur tem­
pérature (chaude ou froide). La 
branche des sauces chaudes 
compte de nombreuses ramifi­
cations : en tout, sept sauces 
mères (sauces de base) et trente 
sauces dérivées. Par comparai­
son, la branche des sauces froi­
des est peu prolifique, car elle 
ne comprend que deux sauces 
mères, la mayonnaise et la vi­
naigrette. Entre ces deux bran­
ches pousse un petit surgeon 
appelé sauce chaud-froid. On 
se sert de cette sauce chaude, 
blanche ou brune, en lui ajou­
tant de la gelée et en nappant 
une volaille ou un poisson ser­
vis froids.

Tout le monde connaît la 
sauce béchamel, mais peu de 
gens savent que sa carrière a 
commencé sur un poisson (tur­
bot à la Béchamelle, 1735) et 
que son éponyme’1'* est Louis 
de Béchamel, marquis de 
Nointel. Dès 1742, le nom 
s’était banalisé en nom com­
mun (béchamel), sans majus­
cule ni finale féminine. La bé­
chamel est une sauce mère qui 
permet de créer six sauces dé­
rivées dont la sauce aurore, 
ainsi appelée parce que l’ajout 
de concentré de tomate lui

OFFRE D'EMPLOI

ÉtXJ CA7EÜ RS/ÉÙU CATR/ CSS

La garderie du petit cheval blanc, centre de la petite enfance, recrute 
dès aujourd’hui des éducatrices ou éducateurs.

Qualifications : formation en petite enfance ou équivalent. Cours de 
premiers soins.
Terme : postes permanents à temps plein.
Les candidates ou candidats idéaux seront capables d’offrir une pro­
grammation adaptée aux besoins des enfants de leur groupe en colla­
boration avec l’équipe de la garderie. Ils seront organisés, auront des 
connaissances sur le développement des enfants de 0 à 6 ans. 
Salaire ; sera fixé en fonction de la grille salariale de la garderie.
Les personnes intéressées doivent soumettre leur curriculum vitae con­
tenant 3 références accompagné d’une lettre de présentation à l’adresse 
suivante :

La garderie du petit cheval blanc
a/s Isabelle Salesse 
22 promenade Falcon 
Whitehorse (Yukon)
Y1A6C8
Tél. : (867) 633-6566 Téléc. :(867) 393-2628 
Courriel : garderie@polarcom.com

donne une couleur ro­
sée.

____  Ce qu’on appelle
communément «sauce 

brune» a pour nom sauce es­
pagnole en gastronomie. Elle 
sert notamment de base aux 
sauces chasseur, diable, ma­
dère, périgourdine et bigarade. 
Ne rapprochez pas le mot bi­
garade avec l’adjectif bigarré. 
Bigarage rappelle le nom d’une 
orange amère dont on ajoute 
le zeste et le jus à cette sauce 
chaude servie sur du canard.

Je ne m’étendrai pas sur 
les autres sauces chaudes (béar­
naise, hollandaise et veloutés 
de veau, de volaille et de pois­
son). Mais en ce qui concerne 
les sauces froides, je m’en vou­
drais de ne pas mentionner 
l’existence de la mayonnaise 
gribiche. J’ignorais que je fai­
sais probablement honneur à 
mes racines normandes quand 
je traitais in petto de «vieille 
gribiche» une de mes voisines 
d ’enfance particulièrem ent 
âgée et désobligeante! Avec son 
mélange de hachis d'œuf dur, 
de cornichons, de câpres et de 
fines herbes, la mayonnaise 
gribiche ne semble en rien aussi 
désagréable.

** L’éponyme qualifie un 
nom propre qui se transforme 
en nom commun. Le duc de 
Mirepoix a laissé son nom à un 
jus de viande et d’épices qui 
sert à corser une sauce brune.

Faites part de vos com­
mentaires à :

a-bourret@home.com ou 
au journal.

Distribuée à d ivers endroits à W hitehorse

mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crtc.gc.ca
mailto:garderie@polarcom.com
mailto:a-bourret@home.com
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Parmi les objets suivants, encercle ceux que tu 
peux retrouver à la plage.

pIimxi
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Amuse-toi à 
trouver ce que 
tente de te  dire 
cette  pieuvre.

CODE SECRET
A B C D E F S H I  J

K L M N O P Q R S

t  u v w x y z , i *

^oniour! As-tu 
hâte de fin ir 

m / 0  l ’école? As-tu 
des projets pour cet été? 
Iras-tu en voyage, faire du 
camping ou des 
randonnées pédestres? 
Pour ma part, j ’ai bien 
l ’ intention d ’aller à la 
plage.

Biwfo

’ Glt-CG
lu’ur» t4«
Ig m ï g g ?

Ce sont d'énorme 
vagues très  
dangereuses. Elles 
ne sont pas causées 
par les vents, la 
lune ou le soleil. 
C’est une éruption 
volcanique sous- 
marine ou un 
trem blem ent de 
te rre  sous-f 
peuvent les 
provoquer

l e  t a ly h h t l i
Aide ce p etit garçon à se rendre au quai. I l  
aim erait bien aller pécher quelques poissons.
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14 l'aurore boréale le vendredi 8 juin 2001

rilt(e I101raîre téité
Semaine du 8 au 14 juin 2001

Semaine 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11 hOO 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30

SRC Lois et 
Clark

Men­
songes

Le Midi Tam Tam Cinéma variées Variées Timon et Pumbaa Variées Watatatow |Lingo Ce soir Tam Tam Variées

RDI 7h30
Atlantique

Le Québec 
en direct

Le Midi Le Québec en direct L'Ontario en direct L'Ouest en direct Le journal 
RDI

Journal de 
France

Le journal RDI Variées Capital
actions

Le journal 
RDI

Variées

TV5 Variées Ma
C..d'arts

Variées Me :15 
Mémoires..

IMa Faut 
pas rêver

Variées Journal de 
France

Journal
Suisse

Journal
Belge

Chance
chansons

:50Coup
chap.

Variées Lorsque le 
monde...

Variées Journal
Suisse

Journal de 
France

Variées

TVA Josée, 
Gaston et

Coup de chapeau / L :45 Le TVA 
midi /  :45 Le TVA

Maman
Dion

Boutique TVA Quoi
Buqs?

Les leux de l'amour |Claire Lamarche Top
modèles

Sunset
Beach

Le TVA Variées Variées Variées

8 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Au cabaret... Zone libre Le sens du 

toucher.
|Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

[Nouvelles sports /:1S "Le gendarme de Saint- 
tTropez" (Com,’64) Louis de Funès.

:25 Fin de la programmation

RDI Grands Rep. Portrait 
de reine incontestée.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

IDouce
folie

Le Canada 
aujourd'hui

Griffe Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands Rep. Portrait 
de reine incontestée.

Capital
actions

Griffe Journal du 
Manitoba

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l’Ontario

Journal
Atlantique-

TV5 [16 h 30 
Thalassa

|Pas rêver Invité(es): 
Christine Jean.

Festival d'été de 
Québec Luck Mervil.

E Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 
Décollage

:15 Blvd. du palais :45 TV5 
l'invité

p5 Les peuples du 
Itemps La patagonie.

TVSjournal
7:1Slnvité

Pyramide

TVA "Un amour trop violent" (Dra,’97) Tim 
Matheson, Shannen Doherty.

Le TVA Crimes et hommes Le TVA, sports/ SOLoterie 1:55 "Roxanne" (Com,’87) Daryl 
Hannah, Steve Martin.

Infopublicité Fin de la programmation

9 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC Voici Lulu Lassie Le Midi "Le petit dinosaure et la vallée 

des merveilles" (Dess,'881
Aventures
Tintin

Derniers paradis Circuit
PME

Branché Oiseaux Un air de 
famille

Vie chai. Téléjour­
nal

L'Aventure
olympique

...country
-

RDI Griffe Entrée des 
artistes

Le Midi Bulletin 
des jeunes

Douce
folie

Histoires
oubliées

Enjeux Magazine 
d’affaires publiaues.

La guerre froide Un
plan d'aide ambitieux.

Griffe Journal de 
France

Le journal 
RDI

Bulletin 
des ieunes

Oiseaux Culture-
choc

Le journal 
RDI

Histoires
oubliées:

TV5 TV5lnfos-
/:15..rêver

:45
Thalassa

TV5 le journal/:15 
Thalassa

:05 Nikos Kawadias Journal
Belge

Journal de 
France

TV5 infos PasRêver-
/45..rêver

TVSjournal
/:15MétéO

Trains..autres :15 Journal 
Suisse

:40 Le soir 
3

Journal de 
France

PasRêvef/:
45Histoires

TVA Fleurs,
jardins

Vins & 
fromages

l-D maison Via TVA Boutique TVA Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

"Bigfoot: Une rencontre inoubliable"
(Avent,’94) Matt McCoy, Zachery Ty Bryan.

Le TVA "Un indien dans le placard"
(Conte,'95) Litefoot, Hal Scardino.

I 9 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC "Une histoire d’amour" (Rom,70) Ryan 

O'Neal, Ali McGraw.
Téléjour­
nal

INouvelles sports /:50 "Ménage à quatre" (Com/dra,’88) 
Nalle Berry, Vivica A. Fox.

:20 Fin de la programmation ' 'J,

RDI Enjeux Magazine 
d'affaires publiaues.

Téléjour­
nal

(Entrée des 
artistes

Culture
choc

Mémoires
Pays

Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Entrée des 
artistes

Enjeux Magazine 
d'affaires publiaues.

Téléjour­
nal

Rivières Culture-
choc

Bulletin 
des ieunes

La semaine verte
Magazine agricole.

TV5 16h45
Méditerranéennes

20 ans à Athènes
Voyage en Grèce.

Paysages PasRêver/:
45Thalassa

:10 Souffle Vaguelis TVSjournal
/:15Météo

Trains..autres Thalassa Paysages 20 ans à Athènes
Voyage en Grèce.

[TVSjournal
|/:15Météo

A. lonatos |

TVA 15h30"Un 
indien da

"Enquête sur moeurs"
Kenneth Branagh.

(Police,'97) Embeth Davidtz, Le TVA/:20 
Sports

:40 Loteries /:45 "Â la poursuite d'octobre rouge” (Dra,'90) Alec 
Baldwin, Sean Connery.

:50 Fin de la programmation

| 10 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC La semaine

Magazine ai
i verte
dricole.

Le Midi Course automobile Grand Prix Air Canada F1 Site: Circuit 
IGilles-Vilneuve, Montréal

|A comm. I Second 
regard

[Monde Clémence [Emilie de.June Téléjour­
nal

(Découverte Le sud- 
ouest de l’afrique.

Pop Rétro

RDI 7h30 Griffe Histoires
oubliées

Le Midi IBulletin 
des jeunes

IZone libre Magazine 
sur l'actualité.

[La guerre froide lEnjeux Magazine 
d'affaires publiques.

Griffe {Journal de 
France

Le journal 
RDI

IBulletin 
des jeunes

Douce
folie

Mémoires 
d'un pays

Le journal 
RDI

Maison­
neuve

TV5 :05 Kiosque Faits de 
l'actualité.

TV5 le journal 7:15 Louis 
Labrocante

145 Images 
de pub

iRoma,
Roma

Journal de 
France

Journal
Suisse

Journal
Belge

[Mémoires de palaces
|Le Pierre de New-York.

F. Mitterrand... Destin 
de François Mitterrand.

Pyramide Journal
Suisse

Journal de 
France

Vivement
dimanche!

TVA 7h00 "Les sirènes" (Com/dra,’90) 
ICher, Winina Ryder.

Infopubli­
cité

lÊvangéli-
sation

[Boutique TVA Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

iQuoi
Bugs?

|"Détectives en herbe" i
Melora Hardin, Bradley 1

[Com,’95)
tierce.

Le TVA Décibel jFort Boyard

10 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Angèle

Dubeau
L'été de la.. Téléjour­

nal
Nouvelles sports 1:50 "Maudite Aphrodite"
(Com.’95) F. Murray Abraham, Woody Allen.

Fin de la programmation

RDI Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Culture
choc

Maison­
neuve

Second
regard

Enjeux Magazine 
d’affaires publiaues.

Téléjour­
nal

Histoires
oubliées

Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Maison­
neuve

Entrée des 
artistes

Bulletin 
des jeunes

Griffe Culture
choc

TV5 I6h30 Vive dimanche! :10 TV5 infos /:15 Bouillon de 
culture

Jeux 2001 Journal
Belge

Le soir 
3/: 45 Invité

TV5 le journal /:15 À communiquer :15 Images 
de pub

Oeuvres
chantier

:05 Kiosque Faits de 
l'actualité.

TVSjournal
/:15lnvité

Pyramide

TVA "La chute de l'ange" Un démon se déplace de corps en 
corps. (Fant,'97) John Goodman, Denzel Washington.

:45 Le TVA TVAsports
/Loterie

Infopublicité 35 Fin de la programmation

11 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC "Fausses accusations"

Brock, Leslie Nielsen.
(Com,'98) Kelly Le Le Téléjournal/ Le 

Point Bulletin national.
Nouvelles sports /:25 "Une passion d'été”
(Rom,’92) Juliette Lewis, C. Thomas Howell.

Politique / 
Politique

:35 Fin de la programmation

RDI Grands reportages Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Maison-
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Oiseaux Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands reportages Le
vrai Boris Eltsine

Capital
actions

Oiseaux Le journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantigue

TV5 16h30 Des racines et 
des ailes Les Iles

:20 TV5 
infos

[Droit de Cité Biblio-
theca

Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:1S Louis 
Labrocante

:45 Bouillon de culture :05 Mise au point
Magazine d'actualité.

TV5journal
/:!5lnvité

Pyramide

TVA Ally McBeal Ally sort 
avec un modèle.

Michel Jasmin Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports 
/:l5Loterie / 25Urgence

:25 Infopublicité :55 Fin de la programmation

12 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Du soda au soda

Spectacle d’humoristes.
Réseaux Acte de 
bravoure...

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Nouvelles sports /:15 
{Découverte

|:20 Fin de la programmation

RDI Grands reportages Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Maison­
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Entrée des 
artistes

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands reportages Le
vrai Boris Eltsine

[Capital
actions

|Entrée des I 
artistes

Le journal | 
de l'Ouest

[Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 i6h30Tout le monde.. Nous dévoile le pourquoi 
|du succès des stars, des nouvelles modes.

Temps présent
Histoires de téléskis.

Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 F. 
Mitterrand...

:15 Mémoires de... Le
Pierre de New-York.

|:10 Droit de Cité j:05 Reflets Sud L’eau, 
source de vie.

TVSjournal
/:15lnvité

Pyramide

TVA jPlanète en folie Juste pour rire Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports
/: t sLoterie /:25Urgence

:25 Infopublicité :55 Fin de la programmation

13 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC h6h30 "Batman & Robin" (Dra,'97) Arnold 

[Schwarzenegger, George Clooney.
[Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Nouvelles sports /:15 "Joyeux calvaire"
(Dra,’96) Benoît Brière, Gaston Lepage.

|:05 Rn de la programmation

RDI I6h30 Maisonneuve La
dépendance au ieu.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Maison­
neuve

[Le Canada 
aujourd'hui

Douce
folle

[Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands reportages Capital
actions

Douce
folle

[Le journal 
de l'Ouest

[Journal du [ 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 !6h30 Envoyé spécial :20 TV5 
infos

[Boréalie La forêt 
boréale.

Les idées 
lumière

[Journal
Belge

Le soir 3 [TV5 le journal /:15 Tout le monde en parle Nous dévoile le | 
pourquoi du succès des stars, des nouvelles modes.

Bourlin­
gueur

|:05 Dites-moi Invité(es): | 
Pie Tshibanda.

TV5journal 
7:1 Slnvité

Pyramide

TVA "Cruelle justice" (Dra,'98) Nicki Aycox, A. 
iMartinez.

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports 
/i5Loterie /:25Urgence

:25 Infopublicité Fin de la programmation

14 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC La bicyclette bleue On

fête les 18 ans de Léa.
Malson-Blanche Le Téléjournal/ Le 

Point Bulletin national. I
Nouvelles sports /:15 "Le cahier volé" (Dra,’92) Edwige |:35 Fin de la programmation
Navarro, Élodie Bouchez.

RDI Grands Rep. La vive 
campagne d'oposition.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Maison­
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Culture-
choc

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

[Grands reportages Capital
actions

[Culture-
choc

[Le journal 
de l'Ouest

[Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 16h30 Un. 
[Libre

Ecrans du 
[monde

:05 Blvd. du palais Arts et 
autres

Journal
(Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 Envoyé spécial Boréalie La forêt 
boréale.

:05 Faxcultre TV5journal
/:15lnvité

Chron­
iques

TVA Diva Marcelle est de 
Iretour.

Nikita Nikita ira-t-elle 
vers sa mère.

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports 
/:i5Loterie /:25Urqence

:25 Infopublicité Fin de la programmation

#Matroniet moi 
• Le marchand de rêves 

• Zigrail
• Offenbach le dernier show au forum 

• Le monstre
«Le ciel, les oiseaux et ta mère

Vous retrouverez les canaux en anglais dans le gui 
télé du Yukon News, publié chaque lundi.

Yukon Xew§

VIDÉO EN FRANÇAIS
LES NOUVAUTÉS DU CENTRE DE RESSOURCES

320, RUE STRICKLANDYou will find the English listings in the 
Yukon News T.V. Guide published every Monday.

Seulement 2 $ par location
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Grî((e horaire télé
Semaine du 15 au 21 juin 2001

S em a ine 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30

SRC Lois et Clark Le Midi |Tam Tam IICinéma variées jVariées jVariées Ma Me J C. 
Sandiego

Variées jVariées Lingo Ce soir Tam Tam Variées

RDI 7h30
Atlantique

Le Québec 
en direct

Le Midi Le Québec en direct iL'Ontario en direct L'Ouest en direct Le journal 
RDI

Journal de 
France

|Le journal RDI Variées Capital
actions

Le journal 
RDI

Variées

TV5 Variées Ma
C..d'arts

Variées Me :15 
Mémoires..

Variées Variées Journal de 
France

[Journal
ISuisse

Journal
Belge

La chance aux 
chansons

Variées Variées Variées Journal
Suisse

Journal de 
France

Variées

TVA Josée, 
Gaston et

Coup de ch 
midi /  .45 Le

apeau / L :45 Le TVA 
i TVA

Maman
Dion

Boutique TVA Quoi
Bugs?

|Les feux de l'amour Claire Lamarche Top
modèles

Sunset
Beach

Le TVA Tôt ou tard Variées Variées

15 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30

SRC Au cabaret des... 
Cabaret Juliette Greco.

Zone libre La vie de six
déficients.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

[Nouvelles sports /:15 "Le gendarme à New 
lYork" (Com,’65) Louis de Funès.

:25 Fin de la programmation

RDI Grands reportages Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Douce
folie

Le Canada 
aujourd'hui

Griffe Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands reportages Capital
lactions

Griffe Le journal 
de l'Ouest |

Journal du 
Pacifique j

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 16h30
Thalassa

jPas rêver Festival d'été Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 
Décollage

:15 Blvd. du palais :50 TV5 
l'invité

:05 Temps présent
Histoires de téléskis.

TVSjournal
/:!5lnvité

Chron­
iques

TVA "Évasion pt
Rutherford,,

arfaite" (Police,’98) Kelly 
Adrian Pasdar

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports 
/:15Loterie /:25Urgence

:25 "Les Robberson enquêtent" (Com,'94) Jack Palance, 
Chevy Chase.

Infopubli-
cité

Fin de la programmation

16 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11 h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC Voici Lulu Lassie Le Midi “Le Petit Dinosaure II" (Jeune,'94) Aventures

Tintin
Derniers paradis Circuit

PME
Branché Oiseaux Un air de 

famille
Vie chai. Téléjour­

nal
L'Aventure
olympique

|...country

RDI Griffe Entrée des 
artistes

Le Midi Bulletin 
des jeunes

iDouce
folie

Histoires
oubliées

Enjeux Magazine
Id’affaires publiques

La guerre froide Griffe Journal de 
France

Le journal 
RDI

Bulletin 
des jeunes

Oiseaux Culture-
choc

Le journal 
RDI

Histoires
oubliées

TV5 |7h30 Français à Sam balTV5journal
/:15Presse

Va savoir iReflets Sud Masa 
1999 Luckson Padaud.

ISport
Africa

Journal de 
France

Journal
Suisse

Journal
Belge

Peuples du temps Les
pluies violentes.

[Thalassa L'exploitation 
Ide pétrole.

Vins
fromages

Journal
Suisse

Journal de 
France

Tapis
rouge

TVA Fleurs,
jardins

Vins & 
fromages

l-D maison Via TVA Boutique TVA Infopubli-
cité

Infopubli-
cité

Infopubli-
cité

"Hollywood Safari" (Avent,'96) Ted Jan 
Roberts, John Savage.

Le TVA "Parents secours" (Com,’96) 
Mamie Lee Curtis, Kyle Howard.

16 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC "Oublions Paris" (Com,’95) Joe Montegna, 

IDebra Crystal.
Téléjour­
nal

INouvelles sports /:50 "Le secret des cendres"
l(Com/dra,'98) Adam Beach, Evan Adams.

Fin de la programmation

RDI Enjeux Magazine 
d'affaires publiques.

Téléjour­
nal

Entrée des 
artistes

Culture
choc

Mémoires
Pays

Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Entrée des 
artistes

Enjeux Magazine 
d’affaires publiques.

Téléjour­
nal

Rivières Culture-
choc

Bulletin 
des jeunes

La semaine verte
Magazine agricole.

TV5 I6h30 Tapis rouge :35 Union Libre Modes I 
de différents pays.

Gros plan sur.. Olivier 
Martinez.

Le soir 3/:45 Invité
TV5 le journal /:15 A 
communiquer

:45 Revue 
de presse

D. Télé­
cinéma

Festival d'été Blvd. du 
palais

TVA i5h30"Pare 
nts sec..

:45 “La dernière cavale'
Sutherland.

' (Police,'97) Vincent Gallo, Kiefer Le TVA/:20 
Sports

:40 Loteries /:45 “Barb Wire" (Sci-Fi,’95) 
Temuera Morrison, Pamela Anderson.

:45 Infopublicité :50 Fin de la programmation

17 JUIN 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC Semaine

verte
Entrée des 
artistes

Le Midi La semaine
Magazine a

i verte
qricoie.

Second
regard

Monde Clémence "Le crime était presque parfait" (Myst,'54) 
Grâce Kelly, Ray Milland.

lÊmilie de..lune Téléjour­
nal

Découverte Pop Rétro

RDI 7h30 Griffe Histoires
oubliées

Le Midi Bulletin 
des jeunes

Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

La guerre froide Enjeux Magazine 
d'affaires publiques.

Griffe Journal de 
France

|Le journal ! 
RDI

Bulletin 
des jeunes

Douce
folie

Mémoires 
d'un pays

Le journal 
RDI

Maison­
neuve

TV5 :05 Kiosque Faits de 
l'actualité.

TV5 le journal /:15 Louis 
Labrocante

45 Images 
de pub

lEntretiens IJournal de 
France

Journal
Suisse

Journal
Belge

[Mémoires de... Le
nacional de la Havane.

[F. Mitterrand... Parcour 
et choix politiques.

Pyramide Journal
Suisse

Journal de 
France

D'Amér­
ique..

TVA 7h00 "Week-end chez 
Bernie" (Com,'89)

Coup de 
chapeau

Infopubli­
cité

Evangéli­
sation

Boutique TVA Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

"S.O.S. fantômes" (Com,'84) Sigourney 
Weaver, Bill Murray.

Le TVA Décibel Fort Boyard

17 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Angèle L'été de la .... 

Dubeau
Téléjour­
nal

Nouvelles sports /  50 "Le souper" (Hist,’93) 
Claude Brasseur. Claude Rich.

Fin de la programmation

RDI Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Culture
Ichoc

Maison­
neuve

Second
regard

Enjeux Magazine 
d'affaires publiques.

Téléjour­
nal

Histoires
oubliées

Zone libre Magazine 
sur l'actualité.

Téléjour­
nal

Maison­
neuve

lEntrée des 
artistes

iBulletin 
des jeunes

Griffe Culture
choc

TV5 !6h30 D'Amérique.. |TV5 infos /:15 Bouillon de culture Jeux 2001 Journal
Belge

Le soir 3/:45 Invité
TV5 le journal /:15 Tapis rouge :20 Images 

de pub
Oeuvres
chantier

:05 Kiosque Faits de 
l'actualité.

TVSjournal
AlSlnvité

Pyramide

TVA "La route du paradis" (Guerre,’97) Pauline Collins, Glenn 
pose.

Le TVA/ 55 
Sports

10 Loteries /:20 Infopublicité |:20 Fin de la programmation

18 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC "Plaxmol" (Corn, 97) Marcia Gay Harden, Robin 

Williams.
Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

NouvSport 
/Politique |

:35 "Mme Parker et le cercle vicieux" (Dra,'94) Matthew 
Broderick, Jennifer Jason Leigh.

(Fin de la programmation

RDI Grands reportages Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national. I

Maison­
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Oiseaux Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

[Grands reportages La
guerre de la banane

Capital
actions

Oiseaux Le journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 ..Fait débat 20TV5
infos

Nom de loi P Delilée 
est sous enquête.

Biblio-
theca

Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 Louis 
Labrocante

|:45 Bouillon de culture 05 Mise au
Magazine d'

point
actualité.

TV5journal
/:l5 lnvité

Pyramide

TVA Ally McBeal Un
modèle accuse Ally.

Michel Jasmin Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sp< 
Fischer" (b

3rts/:i5Loterie /:25 "À la recherche de Bobby
ra,’93) Max Pomeranc, Joe Mantegna.

:55 Fin de la programmation

TïTîl
Du soda au soda
Spectacle d'humoristes.

RDI
TV5
TVA

Grands Rep. L’histoires 
des Devadassi.

Réseaux Série 
dramatique.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national

Nouvelles sports /:15 
Découverte

Temps présent
Parents vieillissants.

Le Canada 
aujourd'hui 
Panorama

Entrée des 
artistes

Juste pour rire

20 Fin de la programmation
24h00 24h30 01h00 01h30

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Le soir 3 TV5 le journal /:15 F. 
Mitterrand...

Grands reportages
Les servantes du sexe 
15 Mémoires de... Le

nacional de la Havane

Capital
actions
10 Nom de loi

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports/:isLoterie 1:25 "Bopha!" (Dra,'93) Maynard 
Eziashi, Danny Glover.

:55 Fin de la programmation

Entrée des Le journal iJournal du Journal de Journa 
artistes de l'Ouest pacifique l'Ontario

05 Reflets Sud Masa 
1999 Luckson Padaud.

TV5journal
/:15lnvité

Pyramide

20 JUIN 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01h30
SRC I6h30 Présumé innocent" (Police,’90) Raul 

Julia, Harrison Ford.
Le Téléjournal/ Le 
|Point Bulletin national.

Nouvelles sports /15 "Platinum" (Dra,'97) 
Pascale Bussières, Robert Cavanah.

1:10 Fin de la programmation

RDI Grands Rep. L'histoire 
de deux femmes.

Le Téléjournal/ Le 
|Point Bulletin national.

Maison­
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Rivières Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Grands reportages
Sida d'ici et de là bas

ICapital
actions

iRivières |Le journal 
de l'Ouest

[Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Envoyé spécial :20 TV5 
linfos

Miroir sur scène
[Extraits de pièces.

Les idées 
lumière

Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 Comme au cinéma :15 Temps présent
Parents vieillissants.

05 Si j'ose écrire La
littérature européenne.

TV5journal
/:15lnvité

Pyramide

TVA "Délit de fuite" (Police,'99) Lisa Vidal, Margaret 
|Colin.

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports/:isLoterie /:25 "Darkman"
(Dra,’90) Frances McDormand, Liam Neeson.

:25 Infopublicité Fin de la programmation

SRC La bicyclette bleue
Réseau de Résistance.

Maison-Blanche Un
hôte important arrive.

U T é lé jo ü m à l/L e n  
Point Bulletin national. |

Nouvelles sports /:15 "L 'e n tra în e u r''(D r£ r9 3 )C ra îg ^ ^ ^ h ^ t’ ^ ^ ' W a m m a t i o r i ^ ^
Sheffer, James Caan.

RDI Grands Rep. Film d'un 
médecin cinéaste.

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national.

Maison­
neuve

Le Canada 
aujourd'hui

Culture-
choc

Le Téléjournal/ Le 
Point Bulletin national. I

Grands reportages
Prolonger la vie?

Capital
actions

Culture-
choc

Le journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Tapis rouge Ecrans du 
monde

Arts et 
autres

Journal
Belge

Le soir 3 TV5 le journal /:15 Envoyé spécial Miroir sur scène
Extraits de pièces.

:05 Faxcultre TVSjournal
/:!5lnvité

Pyramide

TVA Diva Laurent menace 
David.

Nikita Seuil de douleur 
Libération de Nikita.

Le TVA Tôt ou tard Le TVA, sports/:isLoterie /:25 "Desperado"
(Dra,'95) Joaquim Almeida, Antonio Banderas.

:25 Infopublicité Fin de la programmatic»n

PIQUE-NIQUE CHEZ MGE*
PÊCHE ET RANDONNÉES PÉDESTRES 

TOUTE LA JOURNÉE

Vous devez réserver à l’avance. 
Mario au 668-2663

JOURNÉE PLEIN AIR À TAGISH 
SAMEDI 3 0  JU IN  PROCHAIN

I

Cette activ ité est r en d u e  p ossib le  grâce à la générosité de M. Roger Bourget.

HORAIRE
15 h : Jeux pour enfants 

15 h 30 : Tournoi de fer à cheval 
16 h : B.B.Q. (de 16 h à 19 h ) 

17 h : Tournoi de pétanque
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Les rapides du cheval
PAUL DAVIS nous a fait 

parvenir ce rapide par voie 
électronique : « Vous les avez 
vus portant fièrement leurs 
gants jaunes en caoutchouc au 
Festival du conte narratif du 
Nord. Mais savez-vous que 
cette année, l'équipe 
environnementale a permis au 
festival d’établir un nouveau 
record? L’événement n’a laissé 
derrière lui que 12 sacs de vi­
dange? Toute le reste, soient 
carton, bouteilles en plastique, 
verres, et même papier 
d'aluminum a été recyclé. Des 
visiteurs du Québec, de la Sas­
katchewan et de la France 
étaient très impressionés! 
Mieux encore, l'équipe fonc­
tionne deux-tiers du temps en 
français! Merci à tous!»

VOILÀ TRÈS longtemps, 
en fait une quinzaine d’an­
nées.... la ville de Whitehorse 
avait lancé un programme de 
pré-maternelle en français ap­
pelé : Purple Stew en français. 
Plusieurs jeunes adultes l’ont 
fréquenté dont les filles de 
Chantal Rivest. Chantal était 
alors directrice de l’Aurore bo­
réale et Cécile Girard était 
l’éducatrice du programme en 
question.

Chantal, qui vit mainte­

nant à Vancouver, nous a fait 
parvenir la première photo de 
graduation de sa fille Sonia, 
prise au programme Purple 
Stew en 1986. La deuxième 
photo est plus récente puisque 
la belle Sonia termine cette 
année ses études secondaires. 
Bravo!

AU REVOIR à Juliette 
Landier qui s’en va passer l’été 
au Québec.

UN MOT d’enfant savou­
reux : Daniel, 3 ans, a dessiné 
un beau soleil tout rond équipé 
de grands rayons. Quand on lui 
demande d’expliquer son œu­
vre, il dit que c’est un soleil 
entouré de... pépites de soleil.

LA CROYANCE popu­
laire veut que les bébés de juin 
soient les plus beaux et les plus 
fins... C’est VRAI! Bonne fête 
à Hélène Saint Onge, Trevor 
Mead Robbins, Terence Tait et 
Julie Béland. (Un clin d’œil 
particulier à la belle Hélène de 
Troie qui s’apprête à conduire 
un quatre roues motrices.)

LE SOUPER des bénévo­
les a réservé de belles surpri­
ses aux gens présents. Tout le 
monde était heureux de revoir 
et d ’entendre Lucie 
Desaulniers-Andreiu, soliste au 
sein du groupe Route Jazz. Un 
nouveau venu sur la scène mu­
sicale franco-yukonnaise, l’or­
ganiste Gérard Bluteau, a aussi 
gagné des cœurs!

LES RAPIDES, savez-vous 
comment ça fonctionne? Il suf­
fit de donner un coup de fil au 
667-2931.

La voix de la dernière frontière

Rédigez v o tre  chèque au  m o n ta n t de 20 $ 
sans p lu s  a tte n d re  !

Nom : ___ ___________________________________________________
Adresse : ____________________________________________________

Faire parvenir à :
L’Aurore boréale

302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 
courriel : auroreb@yknet.yk.ca

Samedi 9 juin
• Emission Rencontres animées 
par Nadine Landry et Sandra 
St-Laurent. L’émission est dif­
fusée sur les ondes de CBC 
North et de CBUF FM à comp­
ter de 17 h 5.

Dim anche 10 juin
• Messe en français à la cathé­
drale Sacré-Cœur à 10 h 10. La 
cathédrale est située au coin de 
la rue Steele et de la 4e Avenue.
• Présentation de la pièce de 
théâtre Zone de l’auteur Mar­
cel Dubé, par les élèves de l’op­
tion théâtre de l’école Emilie- 
Tremblay. La pièce est présen­
tée à l’école Emilie-Tremblay et 
débute à 19 h.

Besson. Cette projection gra­
tuite aura lieu à la salle com­
munautaire du Centre de la 
francophonie  (302, rue 
Strickland). Du café et des bis­
cuits seront servis sur place. 
Renseignements, Claire au 
668-2663.

Sam edi 16 juin
• Emission Rencontres animée 
par Nadine Landry et Sandra 
St-Laurent.

Dim anche 17 juin
• Fête des pères

Lundi 18 juin
• Début du camps d’été de jour 
à l’école Emilie-Tremblay.

Mercredi 13 juin
• Gala soirée des finissants à 
l’école Émilie-Trembl ay de 
19 h à 20 h.

Jeudi 21 juin
• Solstice d’été
•Journée nationale des autoch­
tones.

Vendredi 15 ju in Vendredi 22 juin
• CinéFrance présente le film • Sortie de l’Aurore boréale. 
Le cinquième élément de Luc

CinéFrance présente le film:

L E  CIN Q U IÈM E  
ÉLÉM EN T

du résalisateur Luc Besson

VENDREDI 75 JU IN  À 19 H
Centre de la francophonie 

(302, rue Strickland)

&
Cette présentation est rendue possible grâce au soutien de l'ambassade de 

France au Canada et l’Alliance Fançaise de Paris.

“ ■g le  c r t c  v e u t  Canada 
lw  VOS COMMENTAIRES

En août 2000, le CRTC a demandé aux fournisseurs de services de télévision 
payante et spécialisées ainsi qu’aux distributeurs utilisateurs de la technolo­
gie analogique de former un groupe de travail conjoint, afin de soumettre un 
projet de distribution numérique des services analogiques en place. Le rap­
port a été déposé le 2 février 2001. Le présent avis annonce l’intention du 
CRTC de rappeler le Groupe de travail sur la migration au numérique après le 
lancement des nouveaux services spécialisés numériques, afin de résoudre 
les problèmes inhérents à la migration au numérique pour les grandes entre­
prises de distribution par câble. De plus, le CRTC lance un appel d’observa­
tions sur les diverses questions de migration au numérique touchant les peti­
tes entreprises de distribution par câble. Dans un premier temps, vos obser­
vations écrites doivent parvenir à la Secrétaire générale, CRTC, Ottawa (Ont.) 
K1A ON2 et doivent être reçues par le CRTC au plus tard le 22 juin 2001 
Ensuite, le Conseil invitera les parties intéressées à lui présenter des obser­
vations supplémentaires, y compris des répliques aux observations soumises 
au cours de la première étape. Les parties auront jusqu’au 6 juillet 2001 pour 
ce faire. Vous pouvez également soumettre vos observations par courriel au : 
procedure@crtc.gc.ca Pour plus d’information : 1-877-249-CRTC (sans frais) 
ou Internet : http://www.crtc.gc.ca. Documents de référence : Avis public CRTC 
2000-113 et 2001-58.

■  Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-Television and
■  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission

mailto:auroreb@yknet.yk.ca
mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crtc.gc.ca

